
Bernard BOIREAUD, journaliste à la rédaction sportive de La Nouvelle République à Tours durant plus 

de quarante ans, s’est éteint il y a quelques jours, à l’âge de 96 ans (*). Son nom ne dit sans doute pas 

grand-chose aux jeunes générations. Il avait pris sa retraite de la NR il y a un peu plus de trente ans (en 

1989), après y avoir débuté en… 1947 ! 

Pendant plus de quatre décennies, « BB » n’a pas fait qu’écrire des pages de l’histoire du sport 

tourangeau. Plus qu’un témoin, il en aura été d’une certaine manière un ambassadeur important. Car 

il faisait partie de cette génération de journalistes humanistes, qui savait se passionner pour les sujets 

qu’il avait à traiter. Sans pour autant renoncer à tout esprit critique. Parce que, pour lui, le relationnel 

comptait plus que tout. Dire plutôt que médire. Savoir positiver tout en restant crédible. 

Quand il a eu à relever le redoutable défi de succéder à Jean-Louis Forest (autre grand humaniste), 

pour assurer la couverture du basket et l’ASPO en particulier, BB a vite montré ses capacités, par son 

sérieux, son honnêteté et sa méticulosité. Sans oublier sa courtoisie, sa bonté et cet humour (souvent 

pince-sans-rire) qui auront contribué à en faire quelqu’un de profondément attachant. 

Les épopées de l’ASPO 

Grand serviteur du basket tourangeau (il fut par ailleurs champion de France junior UFOLEP), ce dernier 

lui aura permis, en retour, de vivre les formidables épopées de l’ASPO. Nationales et européennes. 

Avec cette finale mémorable de Coupe des coupes à Turin (1976). Une grande histoire à laquelle le 

nom de Bernard BOIREAUD restera pour toujours indissolublement lié, comme ceux des Bowen, 

DEWITT et REYNOLDS. 

Chantre également de la natation tourangelle, il était sensible aux exploits des Sylvie LE NOACH et 

Muriel HERMINE. 

Très impliqué aussi dans la vie sportive tourangelle, notamment comme secrétaire général du comité 

départemental des Médaillés Jeunesse et Sports (il était lui-même récipiendaire de la médaille d’or), il 

avait à cœur de saluer l’investissement des bénévoles. Tout comme son grand frère Jacques, qui vient 

de fêter ses 99 ans et dont il était particulièrement proche. 

Aujourd’hui, BB est allé rejoindre sa JACOTTTE qu’il a tant aimée. Mais on peut être sûr que ses proches 

et ses amis ne l’oublieront pas. 


